
La magie de Noël…  
c’est aussi la présence inquiétante  
des forces de l’ombre. 

Mais comment s’en prémunir ? 

 

La période de Noël, de fin novembre à l’Epiphanie était pour nos ancêtres une période 
angoissante.  
C’était le temps où rodent les démons qui deviennent les maîtres de l’espace. Jusque-
là ils étaient tenus en laisse par les esprits bons, mais voilà que ceux-ci vont se 
reposer : alors tous les dangers guettent les hommes, animaux et plantes. Ce savoir 
ancré dans l’inconscient des hommes avait amené nombre d’artifices pour combattre 
ces démons soudain libérés. Allumer une lumière dans la nuit, avec en prime la 
protection du cercle, était un geste permettant d’éloigner les démons, qui, comme 
chacun sait, ont horreur de la lumière. 
La peur des démons et du mauvais œil se dévoile. Le christianisme a su dominer 
cette angoisse, mais ne l’a pas effacée. Au fil des siècles, des personnages venus de 
la nuit des temps ont été rebaptisés et sont devenus des acteurs inséparables de nos 
Noëls. Les saints de décembre chassent les démons : Saint André, Saint Eloi, 
protecteur des chevaux, Sainte Barbe, Saint Nicolas… Dernière étape, le 13 
décembre, fête de sainte Lucie et le 14 celle de sainte Odile. Sainte Lucie, dans les 
pays nordiques, apporte la lumière et comme sainte Odile, préserve des maladies des 
yeux. 
Enfin, il y a les nuits terrifiantes allant de Noël à l’Epiphanie au cours desquelles il 
était possible d’entendre les hordes sauvages inspirées de Wotan préparant ses guerriers 
au dernier combat, celui du « crépuscule des dieux ». 
Alors pour se protéger, de nombreux rituels avaient lieu.  

Plantes de la St Jean 
Il est à remarquer que le 24 décembre est situé à l’opposé du 24 juin, de la St Jean. Cette 
dernière date était celle à observer pour la cueillette des fameuses plantes magiques de la 
Saint Jean. Leurs pouvoirs étaient particulièrement appréciés en hiver au cours de ces 
jours sombres durant lesquels rodaient les mauvais esprits et réveillaient toutes les peurs 
de l’inconscient. 
C’est ainsi que ces plantes magiques de la St. Jean chargées des bonnes 
énergies de l’été, suspendues en bouquets dans les pièces de la maison en 
assuraient la protection. 


